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AVEC la disparit ion 
d ' A l a i n  D a  C o s t a 
Soares, c'est une page 

de l'histoire du football gabonais 
qui se tourne. Celle marquée à 
l'encre indélébile pour ce grand 
technicien qui s'est éteint hier au 
nord de Libreville.
 La terre qui l'a vu naître il y a 
87 ans où il a commencé une 
carrière d'entraîneur va prendre 

un premier grand tournant en 
1987 avec sa nomination à la 
tête de la sélection nationale 
juniors. Un Onze qu'il va diriger 
lors des qualifications de la 
Coupe d'Afrique des nations 
1987 et y a fait la découverte 
du gardien de but Germain 
Mendome et du milieu offensif 
Guy-Roger Nzamba. Ces deux 
pépites, il va les amener avec lui 
en sélection fanion. Lesquelles 
seront d'ailleurs décisives dans 
la conquête en novembre 1988 
de la Coupe de l'Union des États 

d'Afrique centrale (la deuxième 
pour le Gabon après celle de 
1985 à domicile) à Yaoundé 
devant les Lions indomptables 
du Cameroun. L'échec dans 
la course à la qualification 
au Mondial 1990 va fermer 
sa première parenthèse avec 
l'Azingo National. Avant une 
deuxième encore plus enchantée 
avec une qualification et une 
autre historique en quarts de 
finale de la Can 1996. Avec, il est 
vrai le coup de main, en phase 
finale de l'Ivoirien Martial Yeo, 
champion d'Afrique 1 992 avec 
son pays. L'humiliation contre 
le Maroc à Libreville (0-4) en 
avril 1997 en éliminatoires de la 
Coupe du monde 1998 mettra un 
terme à son deuxième passage. 
Avant un troisième (2000-2002) 
bien moins glorieux. Entre-
temps et même après, Alain Da 
Costa avait réussi à enrichir son 
parcours en club avec Ndella, 
le Vautour Club Mangoungou, 
l ' U SM ,  Pé t ro sp or t .  Mai s 
surtout,  Mangasport qu'i l 
conduit à toutes les conquêtes 
nationales au plus haut niveau 
( champi on nat ,  C oup e  e t 
supercoupe du Gabon) ou 

encore Evizo de Lambaréné 
avec lequel il atteint les quarts 
de finale de la Coupe d'Afrique 
des vainqueurs de coupe. Le 
dernier coup d'éclat continental 
c'est lorsqu'il occupera plus tard 
la fonction de président de 
l'Association des entraîneurs du 
Gabon Le retraité sans retraite 
qu'il disait être le 29 août 2018 
dans les colonnes de notre 

journal dont il fut par ailleurs 
consultant lors de la Can 2012, 
et un fidèle et critique lecteur 
s'en est allé. Sans recevoir de 
son vivant la reconnaissance 
nationale que ses faits d'armes 
auraient mérités. La rédaction 
de L'Union adresse ses sincères 
condoléances à la famille de cet 
illustre compatriote qui aura 
marqué son temps.

Football/Alain Da Costa : un 
monument a tiré sa révérence

James Angelo LOUNDOU
Libreville/Gabon

Alain Da Costa Soares fut un grand architecte du football 
gabonais. 
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PE N D A N T  t o u t  l e 
déroulement de la Coupe 
d'Afrique des nations de 

football (Can) 2012, coorganisée 
par le Gabon et la Guinée-
équatoriale, Alain Da Costa 
Soares fut notre consultant. 
Avant et après chaque rencontre 
des Panthères du Gabon, ce 
dernier, par la qualité et la 
justesse de ses analyses, mettait 
tout le monde d'accord.
Nous avons encore en mémoire 
celle au terme du premier match 
de notre sélection nationale 
face au Mena du Niger (2-0), 
le 22 janvier 2012. "Le Gabon a 
bien négocié son premier match. 
Dans l'ensemble, l'attaque aurait 
pu marquer plus de buts. Surtout 

face à une équipe du Niger qui 
a joué à dix durant une bonne 
partie de la deuxième mi-temps 
'', avait-il écrit. Toujours dans ses 
analyses, il n'avait pas manqué 
de donner son avis au niveau 
des différents compartiments 
de notre équipe. '' J'ai constaté 
que le milieu de terrain n'a pas 
été disponible. Il gagnerait à être 

créatif durant les prochaines 
rencontres. En ce qui concerne 
le compartiment défensif, il n'y a 
rien à dire, il a joué juste et avec 
sérieux. Au moment où il fallait 
soutenir l'attaque, les latéraux 
ont été présents, et d'ailleurs le 
deuxième but en est la parfaite 
illustration '', avait-il confié.
Adieu le spécialiste !

L'Union : Alain Da Costa 
Soares, un consultant avisé

Prosper Sax NZE BEKALE
Libreville/Gabon

Ph
ot

o 
: P

SN
B

SUITE au décès hier de 
l'ancien sélectionneur de 
l'Azingo National, Alain Da 

Costa Soares, le monde sportif 
gabonais, unanimement, a salué 
la mémoire de celui qui, pour 
la première fois de l'histoire 
du football gabonais, a qualifié 
la sélection nationale pour les 
quarts de finale d'une Coupe 
d'Afrique des nations. C'était 
le 28  janvier 1996 à Durban 
(Afrique du Sud) face aux Aigles 
de Carthage de Tunisie (1-1 et 
1-4 aux TAB).
Pierre Alain Mounguengui, le 
président de la Fégafoot, qui a 
bien connu l'homme, a exprimé 
toute sa douleur suite au décès 
de l'illustre disparu. "La nation 
perd un grand expert, modeste 
et rigoureux. Il a voulu servir 
jusqu’au dernier jour, preuve 
de sa passion pour le travail 
et l’amour de la nation. Da 

Costa s’en va avec honneur et 
dignité. La Fégafoot par ma 
voix, présente à ses familles 
biologique et sportive, ses 
sincères condoléances et les 
assure de son soutien moral dans 
cette dure épreuve."
L'internationale gabonaise de 
basket-ball Géraldine Yema 
Robert garde beaucoup de 
souvenirs de l'homme  : "Le 
Gabon, Port-Gentil, perd un 
de ses illustres fils, un coach, 
un manager, comme on n'en 
voit plus.  Mais surtout un 
père comme on n'en voit plus. 
Beaucoup de souvenirs de mon 
enfance surgissent (...) Merci 
pour tout papa."
En 1991 c'est lui qui a lancé Jean-
Daniel Ndong Nze à Pétrosport. 
Ce dernier fut de l'épopée de 
1996. Il témoigne : Nous perdons 
un grand pédagogue. Un père qui 
avait les mots justes pour vous 
faire progresser. C'est lui qui m'a 
lancé en 1991 à Pétrosport. Sa 
patience était sa meilleure arme."

Le mouvement sportif salue 
la mémoire d'un pionnier

Willy NDONG
Libreville/Gabon

Alain Da Costa Soares était un père pour beaucoup. 
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